
Elle est bien bonne, celle-la ! 
 

 

Le 12 juillet 2013, la SG du SNCA e.i.L. Convergence a adressé à Madame le 

Ministre de la Réforme de l’Etat, de la Décentralisation et de la Fonction Publique un courrier 

lui demandant d’intervenir auprès du Ministre de l’Education Nationale et de sa  DGRH pour 

que Madame C… obtienne une ATP qui ne lésait personne et Monsieur D … un stage plus 

conforme à ses aptitudes que celui qui lui était proposé, là aussi sans contrevenir aux droits de 

quiconque. 

La lettre se terminait par une demande d’audience. 

Aucune réponse … 

Le 24 octobre 2013, la SG a renouvelé sa demande d’audience et elle a profité de ce 

nouveau courrier pour remercier Madame le Ministre de sa part éventuelle dans 

l’aboutissement favorable d’un des deux cas personnels qui lui avait été soumis au mois de 

juillet, l’autre ayant été résolu par une procédure ad hoc (cf « Le petit bout de la lorgnette » in 

BAC  n° 49). 

La réponse du Cabinet de Madame le Ministre a été cette fois rapide : moins d’un mois 

après la seconde lettre !  

Il s’agit d’une réponse prétendument faite à la lettre du mois d’octobre (le rappel de la 

référence en fait foi) mais qui indique très aimablement que les cas de Madame C… et de 

Monsieur D… seront soumis au collègue concerné de Madame le Ministre … 

Il serait temps ! Et alors que les deux cas ont été résolus grâce à la persévérance du 

SNCA e.i.L. Convergence ! 

Au moins savons-nous dorénavant que les remerciements adressés à Madame 

LEBRANCHU le 24 octobre étaient indus. 

Retirons-les lui ! 

Bien entendu, la demande d’audience est passée à la trappe … 

Que conclure de cet imbroglio ? 

Que les membres du Cabinet de Madame le Ministre peinent à lire en totalité une lettre 

de cinq paragraphes ; alors de dix … ! 

Que, peut-être, Madame « la » Ministre est dans le même cas. 

La SG du SNCA e.i.L. Convergence, depuis la création de ce syndicat en 2001, a écrit 

un certain nombre de lettres aux présidents de la République, aux premiers ministres, aux 

ministres, à leurs conseillers, etc. 

Certes, il est arrivé que ses courriers restassent vraiment sans réponse ; ou que la 

réponse en soit dilatoire ; et même et au contraire, constructive … 

Mais confuse à ce point là, et j’m’en foutiste, jamais ! 

Sans doute, avec l’avalanche de mauvais résultats politiques et la pénurie financière, 

faut-il revoir à la baisse le niveau des Cabinets ministériels… 

« Pas de généralité, à partir d’un cas particulier ! » grogne Arsa. 

Soit ! Je me tais ! 
Françoise Roche 

Secrétaire générale du  

SNCA e.i.L. Convergence 

 

 


